



De Frorence, le 6. Fóvrier. 
Erurs longtems le bruit cou- 
roit ‚ que le Gouvernement 
Frarsnis alloit réunir à la Cís- 
alpine Je Duché de Parme, 
mis à fa dispofition par le 
Traité de Madrid, qui éleva 
Me à le Prince - Héréditaire de Par- 
| ina Trône d'Eerurie, Enfin ila falla un 
Avent 0 croire la réfolution prife effe@i- 
Dông Ls & regarder le fort des Etats du 
p décige ,Potre nouveau Souverain comme 
fi Gozers de cette maniëre, lorsqu'on a vu la 
Ì torijg „SS Florence Veflurer comme parau 
Are © C'eftcegue cette Feuille a paru fai- 
Con ° pubtianc, fous les yeux de notre 
{que ’ il ya quatre jours, comme authenti. 
ce 2 UN Arrêté du Premier -Conful de Fran- 
Loire duel réuniffoit à la Císalpine le Terri- 
V Were Îtué entre la Trebbia & l'Erza (ou 
de 5%) formant presque tout le Duché 
Eva Parine, Mais, dans fon Numéro fui- 
Fang? la même Gazette (dont nous avons 
be GOTLS les affertions précédentes [ Ordinai- 
Par Pnier) vient de détromper le Pablic 
» von paragraphe fuivant, ““ Nous fca- 
» Ci S, (y lit-on aujourd'hui,) que le 
| poyen Tafoni, Chargé-d'affaires de la 
Nn eg Ptbtique Cisalpine à Florence, ayant 
Cn Interrogé fur un Décret fuppofé, por- 
EN PE: réunion du Pays entre la Trebbia & 
cl “za à la République Cisalpine, a dé- 
ek Pe » que fon Gouvernement l'a vuavee 
8 Pirie plus de furprife, qu il en a dié 
Rb ta d'une manière, qui auroit pu faire 
is eh. que ce Décret lui avoit éré com- 
hl pors SEé officiellement, & avait éié dé- 
„AC parmi fes Actes; ce qui eft faux, 
a Ra fcavons en outre, que ce Miniftre 
N Gn ordre de démentir toute Nouvelie 
» fo blable, toutes les fois qu'on s'en in- 

mera auprès de fa perfonne, ” 

hesae: Spina, partile a.'de ce mois de Gr 
Conde la dépouille morrelte de Pic VI, Fa 
n De le même jour jusqu'à Sarzane. 
Etachement de Troupes Frangoifes & 
EUple nombreux ont de nouveau ac- 
isré, À Sarzane, les reftes dw Pon- 
% db de leur transport dans la Cathédra- 
Jour dk Îls ont été dépofés pour quelques 
n attendaat qu'ils arrivent à Rome» 
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on vient (à ce qu'on epprend,) de {eur 
faire place au Vatican, en transportant de- 
là à la Bafiligue des Suints Apötres le Corps 
du Pape Clément XIV. (Garganelli ,) jus- 
qu'à ce que le Maufolée, defting À rece- 
voir celui de Pie VE, foic aclrevé, 

De Muricu, le 14. Février. 

Natre Corps Diplomatique doit s’avgmen- 
ter inceflammentde plufieurs Membres. Og 
attend de Paris le Citoyen Lafordt ; de Ber- 
lin, le Comte de Goirz ; de Dresde , le 
Comte d'Einffedel, La République Ba: 
tave doit autli dans peu envoyer un Mini- 
ftre près de cette Cour. 

De FRANCFORT, de 20. Février, 

Le rétebliflemeut des liaifons d'amitié 
plus particulières entre la Maifon Bavare- 
Palatine & la France fe fait (entir avanca- 
geufement aux Sujets ainfi gu’aux Magi- 
{trats Ele&oraux. Ainfi la plûpart des Fa 
milles Nobles du Palatinat , poffeflioanées 
fur la rive gauche du Rhin, entre autres le 
Prince de Brerzenheim , ont obtenu déià la 
Ilevée du Séqueftre de leurs Biens. De 
plus, le Commiffaire- Général dans tes qua- 
tre nouveaux Départemens. Frazgofs du 
Rhin vient de prendre, fur la réclamation 
du Baron de Zeibel, Préfident du Commic- 
fariat- Général du Paletinat à Mainheim , 
un Arrêté cité par la Gazette de Francfore 
> comme une nouvelle preuve du refpect, 
, que le Gouvernement de France porte 
s aûx Loix des Erats voifins,. ” Quoí- 
que dans le fond cet Arrêté ne concerne 
qu'une affaire peu faite pour intérefler gé- 
péralement, nous le transcrirons cependant 
ici, puisqu’il renferme un ecte de juftice 
de Peup!e à Peuple, & qu'il cft en même 
tems celui, par lequel le Citoyen Year 
Bon - Saint - André vient de debuter dans fa 
Magittrature importante, vis-à-vis 1 A/e- 
magne, Voici la Pièce en queftion, 


Extrait du Résttre des Artêtés du 
Coinm:iffaire- Géréral du Goevernement 
dans les nouveaux Départemens de la rive 
gauche da Ahin. — MAYENCE, Te 26. 
Pluvidfe an 1o. de laRépub'ique Franroife 
uoe & indivifible (15. Février 1802. ) 

„, Le Commiffaire- Général du Gouwerne- 

ment dans les nouveaur Dipartemens de la -f- 
ve gauche du Khin: ”’ 


en Ps Des platen: gorster à diverfes repri 
es Par les’ ReEgences des Princes & Etats de la 
rive droite, notamment de la part du Com- 
miffariat- Général du Palarirat, & en dernier 
hieu le Rapport de ce Commiffariat fous la da- 
te du 5. Féorier 1802. CE vieux flyie ,) concer- 
nant.le Mariage „ contraâl, le 6. Fanvier 
même annde, & Frankenthal devant le Mini- 
Are du Culte nommsP. H. J. Mayer, pardeux 
Mabitans de la rive droite domicilils à Man- 
heim , fans qu'il foit“fait meniion dans la 
Pièce gui eonftate ce Mariage , que les forma- 
ditds „ préfcrites Dar la Loi du 30. Septembre 
T792. pour Vemftence & la validité de l'Aâ&e 
Civil, aient Eté remplies: ** 

 Confidérant „ ro. que de Poreils abus, 
&ils étoient tolêrés , pourroient donner hieu 
&uúx inconvbniens bes plus graves, foit pour les 
nineurs, foit pour la tranguillitl & les droirs 
des Familles; ao, qu'il importe de maintenir 
da bonne harmonie enbre la Républigue & les 
Btats voifins; 3. que la République Fran- 
coife, par une fuite des principes de loyuutd, 
gui fervent de bafe à fon Gouyswernement, im- 
Pofe à fes Agens le dewoir de refpeder les Loiz 


des Gouvernearens voifins & amis & par con. 


Flguent celui de ne pas tolêrer ou favorifer la 
sransgrefion de ces mêmes Loin de la part de 
etury qui, Par Vobligation réfulvante du lieu 
de laur naifflence & de leur Domicile , font 16- 
nus de s'y confirmer: * _“< Arrére, *” 
Ax r. B, Le Miniftre da Culte, nommó P. 
JP. JP. Mazer, fera mis far-le-champ en érat 
d'arreftarion , & condaitt à Afisyenee par - devant 
Je Commiflaire- Général du Gouwergement. - 
_ IE Les Scellés feront appnfés.de fuite ; en 
préfence du Maire ou da Juge de Paix, far 
tous-les Papiers, qui feront recounus epparte- 
mir au dit Mfuyer „, lesquels feront transmis au 
Commitfrire- Général avec le Procès- Verbal 
d'arre(fation & d'appofition des Sceilés. 
_ HK Le Capitrine-Commandaat de Ia Gen- 
armerie Netionale du Département du Afor s- 
Tonnerre ett chargé de l'exécution du pré- 
feut Arrêté: EE dede 
CSigné) FEAN BON-SAINT-ANERÉ. 
On avoit dit, que Mr. de Wens, arrivé 
de Carlsrufe à Francfart le 1r. de ce mois, 
peu avant le Colonel Suédois de Borgen- 
Bierwa ; avoir regu du dernier la bofte ren- 
$Sermant le coeur du feu Prince - Héréditaire 
ge Bade: Mais Mr. de Wenz n'a fait ici 
que s'informer du jour & de l'keure, où 
FEnvoyé Suédois comptoit d'arriver à Car/s- 
+ahe avee le dépôt, confé à fes foins, Mr. 
de Borgenfiierna , d'après fes ordres , a 
porté Ihi-wême, Te 15. de ce mois, le 
coeur du Prince à Cerksruhe, où les Fuué- 
giilles ann aofÂ- tôt commencé „ain& qu'on 
te voit Par le Bulletin ci-deffous. — 
CCARLSRUWE, le 16, FPévrter, 
se Hier, à 4. heures © un qwart de Pa- 
Près-midi, Mr, fe Baron de Borgentlierns , 


Colonel au Service dé Sa Majeflé Suédâ „ 


Adjudant -Général, premier Geatilho ikk 
de Ja Chambre , Chevalier des Ordres BR 


‚pée de V'Eroite, Commandeur de TOR 


de SK, Fean de Förufatem, eff arrivé & 
apportant le coeur de notre Séréniffime 

ce- Héréditaire Chatles- Louis. Sos 
le Prince bouis, Frère cadet du Prince 
funt, recut des mains de Mr. de Bof 
ftieena ces précieux reftes d'un Prince AR 
flement kegresté, lau nonr de Son AW 
Margrave, qui en cette journée, trop} 
loureufe pour lui, s'étoit rendu à Ra 
Le coeur du feu Prince- Héréditaire , é£ 
mé dans une Boite précieufe , fut expoft 
bligaetwent fer un Catafalque, dans, 
Chambre préparde à cet effet. Mr, W 
Premier Prédicateur de la Cour 5 Cof 
ler Eccléfiaflique , pronanga à cette ocht 
an Discours analogue. Enfuite, à 9. 
res du foir, au for lugubre des Cloches sip. 
fe-mit en route pour conduire à Pforzöik 
Je coeur du Prince, & ly dépofer datt 
Fombe de Famille de la S4ranifme Le 
‚de Bader La Garnifon & la Bourg 
étotent rangées en haye depuis le Chât 
jusqu'à la Pórte de Dourlach , pendant. 
le Cortège paaffoit, Les mbimes Cérémonië! 
été obfarvées à Douclach & dans tout: 
Villages, fituês fur la route de Pforzifsj 
Arrivé dans cette Ville-ct, le Cortöj 
vendit à VEglife, où le coeur fut fole® 
ement placé au Caveau; après quoi le 4 
dège s'affit dans les. Bancs de V'Eglife, f 
pés de goir , GF entendit l'Oraifon funèt 
tandis que les Dragons de la Garde refidf 
près de la Sépulture, Les Funerailles OOR 
de Cortègeeft revenuce fodr en cette Rófdeoli: 


ARTICLE de FRANCFORT deu 9% 
Kévrier , publid en France, 
…, Les derntèêres Lettres de Sruttgard à 
font pas fatisfaifantee. Ee Duc ne f0P% 
plus à la convocstion de la Diète- get 
le des Erats du Wiürtomberg, dont it VM 
“été qoeftion; & même, fe frant fur. VR 
ventfon d”une grande Puiffance „ il ne % 
plus entendre parler de la réintégratton 
enctens Commietés Provincisux , parcé 
ont été diffots en vertu d’un Jugemeot 
Confeil Autique de FEmpire à Piennts, 


EXTRAIT d'une Lettre de Canrentf 
du 12. Féyrier, publi en France- dik 

» Les dernières Dépêches , envoyéer 
par Mr. de Reitzenffein, notre Miniff 
Paris, font on ne peur pfus fattsfaïfap 
Notre Margrave fera mon - feutement déd 
megó de vonses Ms perves far la sive BBE 









































e S 
ec iin } mais # obtiendra encore une 
ius tion de Territoire attenant à fes 
"Par tes Artictes feerets de fon Frai- 
UK, conclu svec la France le 20. 
96, le Gouvernement Prangois avoit 
d'intercéder auprès de l'Empereur 
Mars Diète Germanigue pour procurer 
fiche, ve PEvéche de Confbance , avec 
ger, 1€8 Abbayes de Reichenau & d'Och- 
ria le Bailliage de Schliengen (le feul 
ke (a du cí-devant Evéché de Bafe fitué 
dire. Ive droite du Rhin;) VEvéché de 
krivd Vexception de la partie Muée fur 
ef ein vache du Rhin; le Bailliage d'Z#- 
tie d de, Evêché de Strasbourg, & une 
2 AN e VEletarat de Mayense, qui de- 
be ZA & eédé an Landgrove de Afe - Diorm- 
ER ob: tu Prince de Naffau -Ufingen , pour 
An shir les deux Bailtiages de Wuffert 
mi Wehtenau du Comté de Hanau- Lich- 
ie & les Seigneuries de Lahr & Ge- 
le Pari Cee arrangement doit être en gran- 
nar te exécurés Il n'éprouvera de clran- 
Ponce QN'à l'égard de VEvêcMé de Con- 
Bet fera réuni aux Etats de l'Eleéteur 
Ie ive; le Margrave obtiendra en échan- 
goe, 'iliage Strasbourgeois d'Oberkirch 
be, dUes parties voifines des Poffeffions 
hips Hennes ,connuês fous la dénomiaation 
is oenau, afofi que les Villes tmpéria- 
MES Cmbourg, Gengenbach, & l'Abbaye 
B, C. arzach. ” 
Mei °° heureafes Nouvelles ont répandu 
B Verne, Plts grande alegreffe. Notre Gou- 
dare gene ‚ qui a été afTez fage pour sefter 
Kler. fes engagemens, depuis le moment 
$ rec, RStufion de fa Paix avec la France, 
í Dans Eee à- préfènt les fruits 5 & les Ha- 
Botitig Eniffent le Margrave, qui, par fà 


Oe ï 
Omis 































Ata 
ä. ECoté an refte de la Sowade. * 
N BruxzeuLues, le 3. Ventôfe 
Be p, (ae, Fevrier,) 
B San: réfet du Département de la Dyle, 
ER, Ecu les Liftes des Eglifes & Presby- 
a: na “vendus, avec les Btats des répa- 
Moens dont ts ont befoin, vient de les 
Bk, s Er à l’Adminiftratron des Cultes à 
el de attendant liptroduêtion du nou- 
Bard De de ckofes, qui fe prépare à cet 
B € Cardinal Cuprara, Légat @ latere 
en vient d'étendre aux Contrées 
1e; fan » houvellement réonies à ta Fran- 
ee, né efforts pour tarir le fameux Schts- 
de hin Ens VEglife Catholique du Serment 
@ la Royauté. Ll a fax adsefes 


| Ve fage & toys! fi fx 
u ge oysie, a {gu préferver 
Pays des desaftres d'one Guerre, qui a. 


auf aux Eceléfiaftiques du. Biocêfe de €- 
lagne fur la rive gauche du Rhin fon Bref 
du 2- Décembre dernier aux. Eccléfiaftiques 
de la Belgique & du Pays de Liège, avec 
ta Déclaration à fouscrire par les Prêtres 
affermentés , (inférés dans notre dernier Sup- 
plément de 18o1.) Voici le Mandement, 
rendu, en cette circonftance , par Mr. Mara , 
Adminiftrateur de la dice partie de l'Archee 
véché de Cologne. 


Au Vénérable Clergl , S auz Fidèles de l' Are 

chevdchd de Cologne, en-derd du Rhin; 
Satur dans le Seigneur, 

„s Le Révérendifime & Eminentifûme Sei- 
gneur Jean-Baprife Caprara, Peêre, Car- 
dinat de la fainte Eglife Romaine, Archevé- 
que, Bvêque de Ff, & Légat a latere en 
France du Saint-Sége Apofloligue , vient de 
mous communiqaer „ par fes Lettres dart. Jan» 
vier , le fens, l'efprit & le Décret du Souve- 
rain Pontife àl'égard du très-fameux Serment 
de haine à la Royauté , ou à la Puifance 
Royale „&#à U’ Anarchie Sc. &c. „lequel fens, 
efprit & Deécret Pontifical avoient déjà été 
commaniqués à plufieurs Vicariats de la Bel- 
gique „ pour rétablir le plurôt pofibie la paix 
dans les dits Wicariats , Où la dispute fur cette 
matière avoit commencé & avait éié pouflée 
avec la plus grande chaleur, Notre Archevé- 
ché n'a pas été cotelement à l’abri de disputes 
fur ce point; car (pour n’en point dire davan- 
tage) le même diffêrend y étoit agité avec 
beaucoup d'efFervescence parmi plufieurs pet- 
fannages, qui tous, cependant, ‘fe font faie 
gloire & ont petfifté d'être Enfans de V'Egli- 
fe, fidêtes S& obéifans. C'eft en conféquen- 
ce de quoi nous avons cru convenable & 
de notre devoir „ nos Fénérables &. Fidèles, de 
vous cammuniguer ceci, tant pour vous don- 
per couuoiffance légale de l'inrention du Sou- 
werain Pontife, & pour vous Ôter tout doute 
A i'égard d'icelle, que pour vous faire rem- 
plir exa&temeng le vaeu de Sa Sainterd, com- 
me ileft donné en Mandement. C'eft & cette 
fin que nous. joignons ici le Bref de VEmi 
pentiffime Szigneur Cardinal-Légat, qui con- 
tient la décifton du Ssuverain Pontife, avec 
Ja Formule de Déclaration „ que les Jureurs 
doivent nous faire parwenis, fouscrite & {b- 
guée par eux. ” 

‚‚ Le Dieu de wiféricorde & de toute con- 


_folavion nousenvoye donc du Ciel, dans les 


jours detrilvalation , le fecours que nous avions. 
tant de fois defiré: du fond de notre coeurs 
Ee Scigneur a fait entendre fe voix; nous na 
pouvons mi entendre, ui dire awtre chofe , gut 
ce qu'il lui plate, Rome a parlés la Canfe eff 
fiaie: Plútt > Dieu que toute diffenfron foit fb- 


‘níe, que la discorde entre des Frères s'étei 


gue ; votre folide piété envers Dien, votre re- 


‘ligieufe foumiffron au Saint-Siège, nous en 


font un fûr garant. Faifoas retenrir ees an 
cieunes paroles: Qx'il s'y ait Point, je vous 


idrie, de conteftrtions entre Oous & moi, bar- 
‘ct que nous fummes Frères. EL faut enftvelir 
wiens i'eubti touc ce qùe nous avóns en -à C$- 
Auyer de pare: X d'autre, par une fuite de da 
condition humaine : Qu'on ne rende pas le 
mal porte mals mais qu'on travaille 2 vain: 
£re te mal par le biens & le Dieu de pair & 
d'amour fera au milieu: de Vous toús , afin 
ol n'y alt qu'un coeür, qü'ünt ame, qu'un 
fouptau, qu'un-Pafteur „'G afin fue Dieu 
Joit glorifil en tout & par tous, dans Vukitd 
‘defprit & dans le lien de la paix. * 
(Signé). J. W. MARX, Adminifkrateur. 
7 Par ordonnanct, 
_CSigal) M. J, LEINEN) Secrét. mpp. 


"EXTRAIT d'une Letrre particultère : 
de Lonpmres du 26. Janviers 
> „ Les quatorze Evégues Frângois non- 
Jémiffionnaires, qui fe trouvent ici, fe font 


rfid 


SHERMAN-AumReCHt INSINGER, 
br. Tamas 


de Mrs. des Gominifaires e 


avec confenterment s Gominijfatr” 
heures jusqu'à midi, 


de Mars, depkis 9. 
Jes 
Znrèroffts , à PErude dù 


weBeur. 6Ôusl init für les Wes 
Berewour ® Mr. PauL H 
avec confentemênt de Mrs. les Commiffaires, 


Coupons alórs échus. 
véreflés, à V'Etude dú Notaire 
‘Le 28. Mars 1802. & jours fuivahs, 


MAW ,:dansdeKelverhraatd AMSTERDAM, HUE yves, la 
Fiuncols:, cenfiflan? dass les pridtipaus © meilleurs Auteurs; à laquelle Colletrion Jéf 
‘Eftanrpês encadrées, 
Le Catalogue fera diftribué à tems chez le [ií 
les Libratres, Veute GUERIN, W‚.VeRMANDEL & Fils 


wend foïnts des Eftampes, 
de tout delaifë pär deux Antatéurs. 
Libraire, ainfi que chts. 
Te W. SMIT. : 


cAVERTISSEMENT. L'Hôâtel des Armes de Profe, Ruë d'Eùtre-les- Pont 
Gra, off-Avendre on-à rondre à des conditions avantageufes. 
f contient au Rez-de-Châufée une grande 'Cuifine & 6 AN 
alle de ek hj de longüeur fur no, de largeur; au ‘premier etage, 8-À 

le bátt tout à neufs au deuxième btage, pareil % 


re, avec Remifess Ecurie , 
ges, dont une 


‘Pieces, dvec le Bdtintent de derrière, 


bie à peu-près, pour Domeftigues ou autres; en 
É 2 Sadreffer ò LiÈGE, 
des conditions, oe 


pelles & fpacteufes Caves. 
Libraire, pour en connaître le prix & 


- Aujonrd'hut ont été fianitése 
Ams TER DAM, ce 19. Févrlef rBoz. 


A LENDE, an Bureau des 


B AmstTeRDAM, avertit, ef: walité de Ì and 
Deur, aduel de TEnipruntfur les Ies DANOISES- AMmfRieiiNes; Ste, CRE 
Eat Sr, TeAnspfatt én V'année 1770, pâr feù Mr, Frénírrc B 
EF dont. bes Partions [o Ptoltées Litt. A. ga'il fera pajë u fon Buirean, du Jh 
e M ‘0 roús bes’ Metbredis EP Feudis pendant Hi 
une- année d'Intérêts à 6. pour -cent en 165 
Coupont alors échus. - Wétat de 'Emprunt fera dépofé, pour la leure & VexamE® 
he Notaire Eeipius HANSSEN, 
VIHERMAN:ALERECHT INSINGER,, AMSTÈRDAM, avertit, en quakté dêj 
„Hs MAN bne DANOISES-AMÉRICAINES, St. CH 
Sr, Enomas.& St. JEAN) fait en Pannée 1784..pär feu Mr, JRAN-FrRín® ME 
HURGRONJE ,-qu'tl fera payé à fon' Byreau, da (ARS 
tous les Mercredis & Feudis , pendant lé 
de Mars, depuis 9. heures jusqu'à midi, une année JIntérérs à6. polr-cent , en resia nk 
L'érat de P"'Emprunt ferá-dépoft, i 
Ecipius HANSSEN. 
on mettra en Vente 


& R. Davips. . 


NouvELLeEs Poriri 
Annam BLU SS €, Je :Jeuns. … 


zafBenibhés- derniëteierit. chez: Mr FRN 
vEgte de Narbonne, poùr: déliberer “8 St 
Lettre. Irhlienne, écrice de là propt& ik. 1 
‚du Papeà.cet Archevéque, en date OR ** 
Novembre dernier. Cette Lettre uvol 
but d'engager les fjs-dics Préiats à EW 
“million au. Bref.Rontifical du.rs. & 
“mais leur. ävië. urtanithe fat de répormn 
Sa Sainteté, qu’ild.fe croyoieht oblign 

perfiter dans la réfototion négative,” 
avoient en déjà honneur de lui adr@lg 

dâ fin de Septembre. Du refte, ils ont RE 
gné voir avec furprife, que la Lettré ,„-@ 
dele mein de. Pape, & qui conféquet 
fembtoirdeitinde à être fecréte, étoft} 
mië & pubtiée A Parssily àù plus’ 
mois; longtems avant que Mr, l'Arct 
que de Narbònne la tegùt. ee Ne 














































pour ha lcbure & Tezamen de 


à le Maifor den. GRK 
une fiperbe Colleftion de Liyres, la Dldf 


Ouvräges d Eflampes , & plüfieurs Curtéf 


Ces Hôtel, 'à Porte 


en outre de grands Greniers, © de 8 
àC. BouRrGuiGNon, fmprifg 


B, Menpes na CosTA, 


Qusê 


NUMERO XVI. | is Nn Pe 
PPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
a publiées à LEYDE, le 2. Mars 1802. 


E SrocuuoLMm, de 12. Février.. Le Procès, intenté, devant le Tribunal 
Aulique à Jönköping , aux Chevaliers Suédois, dont lä renonactatfon brusque à 
leur qualité de Nobles troubla la dernière Diète , vient d'être terminé en- 
tièrement. Ceux, qui ont été trouvés avoir manqué en cette occafion au re- 

À l'Affemblée des Etats & au Maréchal du Royaume, font condamnés à des 
codes Pécuniaires, Le Roi a non-feulement ratifig les Sentences pronoucées; mais 

Ore il à rendu, en cette occafion , "'Ordonnance remarquable ci-deffous. Rn 

€ „Vous GUsraAve ADOuPHe &c. fpavoir faifons par la Prifente, que, — vu qu'il 

é notre devoir comme Roi de veilier au maintien de l'ordre public dans notre. Royaume & 
Prévenir des ufurpations, qui pour la tranguillitd générale & mEne pour la flabilité future 
Onflitution pourroient avoir des fuites dangereufes, — Nous de pouvons mous tmpbcher 
kp ter avec une follicitude inguiète notre attention fur des événemens, qu'on étoit fe loin de 
FOnner Aue même ils n'avoient pas étd prévus par la Loi, mais dont Vexpérience:a dlmons 

tact lidilive, Puisque des Gentilshommes Suédois ont renoncé à la Noble ffe & aux A 5 

Rind: Une pareille conduite trahit du mépris pour une Znftitution antijue, laguel ne 
té, Le tant dans ce Pays que dans d'autres, à récompenfer d'une manière éclatante la fdée 

tif "Courage, la bravoure, ainfì que d'autres vertus publigues, ou qui doit aiguillonner 
ur „ment à marcher fur les traces d'Ancltres illuftres. Quoigu'il ne foit pas à craindre, ni 
obl AÊréfent , ni pour Vavenir, gue le preïnier d'entre les Etats du Royaume de Suède (la 

4 "je renence généralement à des droits honorables, gui font fondés fur les devoirs Jacrés, 
he tenu de remplir enversle Roi, la Paerrie & la Conftitution; cependant les Loix ne 

ui De Ni ne doivent permeitre, qu'un ou plufieurs Membres du dit Etat s'arrogent un droit, 

Ve Pourroir pas Etre exerct partous fans renverfer unt des principales Colonnes, Jur lesquel- 
Ond Dofe Pedifice du Gouvernement. En conféquence, pour la aonfervation intaëe des Loik 
Pars Fentales dans toute leur Etenduë, pour le maintien d'un ordre de chofes 7 conforme & du 

Pons °Lisme véritable, gu’elles doivent infpirer à chaque Habitant de la Suède, Nous décla- 

bit, Tue rout Gentilbomme SuCdois, gui renonce à lavenir à Jes Titres de Noblefje ‚ Béri- 

‘mèt acquisen perfonne, ou à quelgue droit legitimément appartenant aux Chevaliers & 

bn onp Vobleffe, ne pourra Plus, dès Vinflant de cette renonciation, Etre envifage tar Nous 

h, é Per nosSucceffeurs comme un Sufet & Concitoyen bon & dévoud à la forme de Gouvernement 

UI qug pits ni recovoir des Habitans du Royaume aucune preflatlon gui lui feroit duê en cette 
Demotte; mais qu'au contrairesun zel fera oblige de fe transporter aufi-tót hors du Royau- 
"me, S Au'il ne lui fera plus permis de demeurer ou de féjourner Jur te Territoire du Royau- 
Ü \ de Suède, ou dans les Pays ou Provinces foumis à cette Couronne. 

bp COné au Château de STOCKHOL Ms, le 26. Janvier 2802. . : 

Ds Ofte important de Préfident du Département de la Guerre, qu! étoit refté vacant 
ie Slongtems, a été, au commencement de ce mois „ rempli de nouveau par Sa Ma: 
Conféré au Général - Major Beron de Cederfiröm. Peu après, le Contre- Amiral 
long andante en chef à Care/scrona, de Puke, a été nommé Vice - Amiral de la-grande 
4 < Militaire ; tandis que le Contre- Amiral du Pavillon- Bleu Mielmfiierna a été pro- 
bonne, Commandement de l'Escadre de la Flotuille-légêré ( Scheeren-Forse,) fta- 

© À Stockholm. KEN 
hèt Ta MBOURG, le 23. Février. L'Âmbefladeur Frgnpois Àà la Cour de Berlin, 
éral eurnonville, eft parti le oo. du courant de la dite Réfidence pour Paris, en y 

@ Citoyen Bignon provifoirement chargé des affaires de fa Légation. 

EXTRAIT des Nouvelles de Parts jasqwau 5. Venrófe (24. Février.) 

» Les Séances des Affemblées Légiflauives de France, journalières & des plus intétes- 

en Want le départ du Premier-Conful pour Lyon, mais privées vers cette époque; 

gants Caufes connuês, de toute importance, four ‘devenuês depuis fh rares & fi pen 
aios SS» Qu'on oubtie presque que le Corps- Légiflatif elt en Seflion, „Cependant ca 
erin & te Trisunat ont rappelté au Public leur exiftence & la prochaine fin de leurs 
tear Srations atuelles, en fe réuniffanc, il y a quatre ‘jours, pour tenouvéller leurs Ba- 
erg POUr le dernier mois de la Sefton préfente, cêlut de Ventófe, Le Citoyen Cop. 

Cde 1a Gironde) a été remplacé dans la Préfidence du Corps - Légiflatif par le Ci- 
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bren, Ramond, & le Citoyen Delpierre dans ‘celle du Tribunar par le Citoyen Goupik- 
“Un, Les nouveaux Préfidens & Secrétatres tommés & ta Correspoudance luë; les 


Älgidaveurs fe font ajournés au 6, de ce mois ““ pour nommer deux nouveaux Meilp. 
„ de leur Commitfon Adminiftrative; ” les Tribuns ont indiqué leur première > « 
fuivante au 16. du courant, ” Kie 
‚ De cette manière on ne voit point paroftre de nouvelles Loix, & on n'a p2$, B 
attendre de la Légiflature actuelle, puisque le Gouvernement perfitte Àà la laiffef in 
Vina@&ion, áorès lui avoir une fois Ôt$, tout d'un coup’, toute matière de déliberd! 
Dens lintervalte une ancienne Loi Commerciale, fuspenduë jusqu'à la Paix, a été 
blie par une Décifon Miniftérielle du 8. Vivófe (29. Décembre) dernier, ainfi cODp 
», La Dispofition de la Loi du 6. Juillet 1791 , qui oblige les Navires, chargés de 
» Chiandifes, provenant du Cormmerce au-delà du Cap de Bonne- Efpérance, A né) 
s, voir faire leur retour que dans les Ports de Orient & de Fouton, & qui a été {US 
duë pour le tems de la durée de la Guerre par Decret du 19. Février 1793, d? 
„ préfent reprendre fon exécution. ” Du refte, tout ce qui vient de fe pafler dé 
veau à Paris, qui foit public & ait quelque trait À la Politique, fe réduit aux hon? 
rendus ces jours-ci, par ordre du Gouvernettient, à la mémoire d'un Adminitträt 
iuftement céièbre par fon imségricé, le Dire&teur- Général du Tréfor Public Duf? 
décéd: il ya un an environ, Son Bofte, d'après les ders manifettés le jour de 1ä 
par le Premfer-Conful, a été placé le 30. Pluviófe (19. Février ) dansla Grande-? 
de ta Tréforerie Nationale, La Cérémonie s’eft faite en préfence des Prelidens du 
Confervatenr, du Corps-Légifarif: & da Tribinat, & d'une foule de Perfonnes di 
gees par leurs Places dans le Civil & le Militaire. A cetre occafron, le Cituyen AS: 
Blas bois, Miniftre du Tréfor Public, qui a fuccédé, fous ce titre, dans les fonioofke 
Gitoyen Dafresne, a prononcé vn Eloge, dans lequel il a tâch* d'exciter tous les bp 
ployés de la Tréforerie à l'imicatíon de la rigide probité du defunt Directeur- Géln; 
Il et à remarquer, que te Citoyen Maflon, Statuaire, a faicen marbre le Bufte dik, 
toyen Dufresne, qw'il n'avoit jamais vu: Mais les Amis de cet Ilomme recommanêl, 
tui ont décrit fes traits, V'habicude & le cara@tère de fon vifage &de fa perfonnê' & 
génie de V'Artilte a fait le refte, & le fuccès a été complet. ” hd 
…» On ne fgaît abfolument rien ici des Négociations pacifiques, excepté que nt 
les d' Amiens fur la Paix- Maritime, que celles plus générales encore entre tous lesy, 
cipaux Cabinets de l'Europe fur les affaires d’ Allemagne & d'/talie  continuent à êUf v 
plus actives, En attendant que leur heureux & entier fuccès rempliffe les voeux I€$ a 
impatiens du Public, il ne peut que lui être agréable de recevoir, fur le réuabliffef h 
progreflif de la tranquillicé & (ûreté publiques, les Avis ofliciels réeens, que voicir 
„ Le Citoven Michetot, Capitaine de la Gendarmerie dans le Département du Morbij' 
mande, que tout annonte un découragement abdfolu parmi les meprijabtes refles des Bals 
gui yont exercl leurs ravages, Plufieurs de leurs Chefs, Légar & l'Annour (de Morf 
Mathurin- Jean (de Remanger;) Durban -Malabry (ancien Commandant de Chouans) fi 
hac, font venus dépofer les armes & fe corflituer Prifonniers pour Etre déportés. lis ont ek 
ré, gue les Bandes, qu'ils quittent ; ne regoivent , depuis plus de trois mois, ni folde ni of ’ 
de ceux, guides anoient jusqu'à-préfent dirigdes. Leur reddition devoit Eire fuivie de ny 
d'Eveno, dit Heâor, fameux dans ces Contrées par le mal, qu'il ya fait.” t 
‚…, Le Capitaine Thomas, Rlfidence de Saint-Brieuc, a aufi arrêtd, dans les Côtes du Ne 
èn Brigand hommé Pedron , dit VEpine, dejd condamne à mort Pour ofufinat & past 8 
plus aif de Dieu-Donné, gui avoit commencl à eziger, fous peine de lu vie, d'lnormes 
Pributions des Riches du Pays, & gui avoit déjà exdeurd fes menaces fur Dufraiche. ” 
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„; La Police a déjà obtenu auf, pour la repreffon du Brigandage dans les quatre nou! 
Deépartemens de la rive gauche du Rhin, un fuccès proportionnd à celui, qu'elle a eu fu d 
tres points de la République, Il y règne aujourd'hui beaucoup plus de flcuritd guilt 
avoit eu depuis longtems, & les mefures font prifes Pour yextirper les derniers refles d'UP 
gandage , déjà trop fortement comprimkê pour donner encore des inguiëtudes, * 


„ Une Lettre, écrite de Bordeaux en date du 29. Pluviúfe (18. Février,) vier! 


nous donner les Nouvelles intéreffantes des Antilles, que voici. ** Le Navire Ab 
cain le Conumerse (y eft-il dit) eft arrivé hief de New-York dans ce Port, après, 


LE) De ee 4 
„ courte traverfée de vingt jours. Le Capitaine /Wood, qui le commande, s'eft gl 
» au Cap, dans PIfle de $4. Domingud, au commencement de Nivófe (fin de Dé; 


bre £) Il rapporte, que la tranquillité étoit parfaitement rétsblie dans cette CO wf; 
‚, que je Génáral Touffaint- Louverture, informé du départ de la Flore, faifoit pils 


des Cafernes, pour y loger les Troupes Frangoifes à leur arrivée. Ce même 


„Ted 













Apporié es Feuilles publiques les plus-técentes des Etats-Uuts: On lit dans lune 
Es, que l’Armée Frangoife a paru, au nombre de 3o. ou 35. Vailes à la Guadelou- 
in du zoau 25. Nivófe (1o.au 15, Janvier: ) La Lettre, que publiela Gazerze, eff 
pas, S0Ée par un Américain, qui fe trouvoic à la Guadeloupe, Torsque la Flore a Gcé re« 
fer Gecuë, ” — C'ett par erreur, que les Avis de Breff ont annoncé derniètement, que 
Enéral Desbureaux devoit commander la nouvelle Expédition, deflinge pour la 
tloupe. Ce Général part incellamment par Je Tourville, qúi va fe réunir à la Divi- 
âtqve EK au Vailleau fe Zélf, formant la deuxième Expédition pour Sf, Domên- 
ri } dour il a le Coumaudement, — Pius le- moment approche, où Pon appreudra 
Vie de ces Armemens à leur deitination, plus il devieat intérefant de conncitre da- 
{us gs la ficuation des chofes & le caraêtère des Chefs, dans Ies Colonies à pacifier, 
do agr oLrqeoi, aprês,avoir inféré le Récit des, derniers troubles de $7. Domingue par le 
ale Touffaiut-Louverture, en date du rÓDrumaire (7, Novembre ) deruier, nous 
rd @rcerons ici de donner aufli fa Proclamerion poftérieure pour Vattermilfement de 
@retabli (angoncée dans notre avant -dervier Supplcment.) ” ER ARE 
el Car.FrRa NCOrS,.le 4. Frimaire: Cas. Novembre.) f LineR TE. E GALET É-: 
5 EL a MATION. TOUSSAINT-LOUVERTURE, (rouverneur dé St. -Domingue. 
Ras pis la Révolation, jar Faict tout ce qura dép-ndu de moi pour rameaer Ie boshut 
trien Pay, pour a{furer la liberté de es Concitoyens. Fur. é de combattre les Ennemis 
loy net extérieurs de la Révubligue Preanvoifs, joi fait la guerre avec courege, honneur 
IR pr, Avec mes plas grands Ennemié, je ne me fuis jamais ézârud des rêzles de la jafti- 
heroh À Û jai employé tous les moyens, G&i étoient en mon föuvoir, pour tes vaincee, j'ai 
s Hopp’ utant qu'il éroit en mai & adorrcir les horreurs:de la Guerre, à épargner le fang 
bunia Mes. Fai toujours en pour principe le pardon des offenfes, pour premier fentiment 
irité; & fouvent, après la Vidaire, j'ai accueilli comme des Amis: & des Frères ceux, 
Veille, éroient faus des D peaux ensemis. Par loubli des erreurs & des fautes, j'ai 
„dtirgpimerla Caufelégitime X faorée de la Liberté „même à {-s plus ardens Adwerfaires.** 
Man, Wes Frères d'armes, Généraux & Officiers, je leur ai conftamment rappellé, que les 
NS var » auxquels ils étoient élevés, ne devoient être que la récompenfe de Ì honneur, de la 
Aer Ure & d'une conduite privée irréprochable; que, plus ils étotent an - de Mus de: feurs Con- 
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ERS; plus toutes leurs actions & toutes leurs paroles devoient @rre mefurées & irrépro- 
Aa nrs que le fcandale des Hommes pub'ics avoit des-conféquences encore plus faneftes pour 
! Vitas “é que celui des fimples Citoyens; que les Grades & les Fanétions dant ils étoieat re- 
f Gaj, / Pe ieur étoient pas donnés pour fervir uriquêment à leur fortune on. à ieur ambition; 
tlm, Ue ces Infticutions récefTaires avoient pou: caufe & pour but le bien général; qu'elles 


ve be Mene des devoirs , qu'il fallaic d'abord remplir avant de forger à fois gue Pim partialité 

logie eitE devnient diéter toutes leurs décifians: l'amour de l'ordre, la profpérité de la Co- 
“sla réprefhon de tous les vices , exciter fans ceffer leur e Hivité, leu: frrveillance & tèur zèle,# 

5 RE: es ed CLa Suite ci-après.) 

Á EXTRAIT des Nouvelles de Lonnres des 23. & 26. Février, 

les Le nouveau Chancelier d'Zr/ende, Sir Fohr Mieford, qui vient de quicter la Chaire 

T: Fateur des Comuunes , ayant été élevé en même tems À la Pirie Brirannigte, fous le 

[b 


red de Lord Redesdale, il a pris le 19. de ce mois Séance en cette qualité à la Cham- 
8 es Seigneurs: Lord Pelham donna À connoftre, qu'il feroit à propos de renvoyer & 
Moe ApS tems l'examen du Meffage du Roi ‚ relarif à In Dette de la Lifte -Civile, attend 
Ce 1; hambre des Comurunes venoit d'établir un Committé pour faire des recherches à 
Varg” A la SSance du 22, il fit formellement la Motion de ce renvoi, Le Duc de 
À [olk ayant demandé à cette occafion Vimpreffion de tons les Etats & Papiere, remis 
Ch bambre far cette affaire, il en réfulta une converfation allez vive, dans laquelte-R 
my, oCtlier, avoné en partie par fon Prédéceffeur, Lord Thurlow, foutint, que Ja de- 
M Rd étoit contraire À Vufrge Parlementaire & péchoit par défaut de convenance. La 
n, lon du Duc de Norfolk: psffa à ta négaive fans lever les voix, — Le même jour, 
droig Lier, Mr, Manners Sutton, rappellant Vexpofé qu’il avoit feit aux’ Commuynes des 
ee, du Prince de Galles aur Revenns du Duché de Corsiouailles & aux Artéreges, qu”il 
N ik dû percevoir, informa la Chambre ** du defir, qu’avoit le Prince, que le (ojet 
& le gest miné à fond; qu'ainfi il étoit autorifé par S.A.R, d annoncer à la Chzamhra 
n Cis eflein de met:re ta Qseftion en avant, dès que celte relative à la Dette de la Liften 
51 Île anroit été terminée, ” Il ajouta, “ queS. A. R. différoir fes prétentions pour 
n yon oment préfenr, uniquement par égard au rrfo-&t,.qu’il devoit au Koi, fon Sv 
Sain Be fon Père; que lui, Mr, Manners Sutton, efpéroit duac, QUE dans la dis- 





os Cuúflon de ce qui regardoit ta Life- Civile, Pon s’abftiendroit föigneufement dé 
s ällufion aux droits, qui regardent le Duché de Cornovailles &c.” — Le Bis ] 
autorifer le Roi à des mefores de réciprocité, en conféquence du nouveau Traité 
PAmérigue-Unie, Fat lu pour la première fois le 19, & envoyé À 'impreflion. ” 
_ La longueur des Négociptions A ‘Amtiens impatienre nacurellement le Pubife of) 
tôt ceux, qui, chargés.de \'inftruite'des Evénemens réels; croyent, qú’il ett égal 
‚de leur devoir de prédire ta proximité ou l'étoignement des contingens futurs. 
qui ont été les plus empreffés à annoncer la fignature du Traité Définitif, commit 
effeltive & certäine „font aujourd'kui les “plus faciles à:‘{uppofer des contrerems’ 
obftacles, L'accepration, qu’a fajte le Presfer-Conful'de France de la Préfidence! 
République Jtalienne, ou plutôt Pacceptation, que Ja Confulte de Lyon a faite dì 
mier -Confiel pour fon Préfident, éft un incident de cetre natore, qui ne teur éC 
point: Enfuite les vuës da même Chef- Magiftrat fur le Piémont , Pintervention 
que & avouée de la France dans les affaires de 1 Helvétie, la protetion que la Ref} 
corde à quelques Princes Germandgites , peut-être auffi au Roi de'Sardaigne, — U} 
ces €irêon{tances ou ifolées ou réunies font pour eux des objets de bezucoup de 
mentzires ou de conje@tures, dont le réfultat eft tout implement, que le fecret:? 
garde pas moins bien fur les Négociations pour le Traité Définitif que fur celtes, gëïj.° 
amené les Articles Préliminaires, fgnés au moment même qu'on difoit les Conféré le 
far le point de fe rompre, ‚Il eft apparent, néaomoins, qu'il refte encore des ok. 
Bilez difficites à régler. Entre autres, lon ne fcait pas encore, quelle Puiffance fe q 
proteârice de l'lfle de Malte, rendvë.à l'Ordre de St. Fean. Il vient d'en arriver 
En attendant, une Dépuration, compolée de fix Membres, dont les trois premiers fc pe 
‘Marquis de Teflafersata,-Grand-d'Efpagne, d’une Famille très-ancienne le Lif di 
nant- Gouverneur Caffacna , Député des denx Villes de Bormolo & de Scaglia; le b Rie 
ténant- Gouverneur Mulia, premier Sénateur de Geze &c. Des trois autres, if y 2 Cl 
Prêtres. Le Mémoire, qu'ils ont préfenté au Gonvernement, a pour objet de foli’ h 
leRoi.de iconferver à la Grande-Brétagne la poffellion des. Wes de Malte & de ï 
Le Général Hutchinfon , qui a achevé la Conquête de PEgvpte, s'étant rendu À ue Li 
gy ewvoir été folemnellement revéru, le 23, Décembre, des Marques de WOrdre du # 2 
‘Mais, comme fa'fanté fe trouvoit fort dérangée, il fe propofoit de fe rendre de Mil ' 
Meffine , pour travailler à fon rétabliffement. Ces Nouvelles ont été données parle \ * 
feau du Roi, le Racoon, parti de Afalte le os. Décembre, & arrivé à Naples. À| t 
départ, il avoit laillé à Malte les Escadres réunies des Amiraux Lord Keith & Sit’ ! 
chard Bickerton, \e premier montant le Vaieau de guerre le Foudroyant, & le fed { 
le Bladras. Leur Flotte combinée faifoit un nombre de 36. tant Vaitleaux de ligne $ } 
Frégztes, Cheloupes. &c. Malte étoit remplie de Troupes Britannigues, fous les of® 
sin Genéral Fox; é Mr. Cameron faifoit les fontions de Gouverneur-Civìl, Peesí * 
zoutes nos Forces Nationales, qui ont fervi en Egypte, (outre celtes qui font déjà * ' 
duës en duagleterre,) Groieut arrivées à Malte: Le refte, Faifant 1500. à 2, mille É ' 
mes, étoit jonrnellement attendu: Des Cipayes & autres Troupes étrangères &roiënt | : 
mus en Gernifon à Alexandrie; & Fon croyoit, qu'eltes y refteroient, pour retouf, 
avee le Général Baird dans I'Znde, dès que les chofes feroient rétablies en Egypte (U - 
pié fteble fous VobéilTance de la. Porze- Ottomanmne, * 5 
wr C'eft de W'Znde, qu'on vient d'apprendre le fait d'Armes, qui fera apparemmest; 
dernier de la-Guerre, qu'on travaille à Éreindre à Amiens par une Paix définitive , 
s'egit de la prife de la Frégate Nationale Francoife, la Chiffonne, à la Rade de AZaht 4 
„Seychelles, le 19. Août dernier, par la Frégate la Sibylle, Cap. Charles ddam: La ch 
Fenne , qui avoir 23. Canons de douze en bacterie, outre zo, de huit fur tes gaillards | 
A. Cerounsdes, avoir 250, Jlommes d'Egquipage, dont 23. ont été tués dans le CoP 
x zee-bleflés. La Stöylle, qui étoit à-peurprès de même force, n'a eu que 2. MI 
dots tués & va Cadet de Marine bleffé. Le Capitaine Charles Adam, qui s’ett beauc?; 
ditlingeg dens cette Action, eft un Jevne-Ilomme de oo, ans, auquel lAmirel BJaf 
voie donné le commsndement de Ja Sibylle, à titre des fervices Eminens ‚ qu'il a red 
dans VExpédiviou de la Aler- Rouge, — Ann. conf. dà 3. Pec. 69. & un quart. Ei 











dale ee 
Ad LEY DE, an Bureeu dee NouvVELLes PorirTiqus! 
ve der Ast Annam -BeuUSsé, le Feune, 


